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LA LEÇON DE CHOSES DE F E RDINAND BUISSON 
DE L'IMPORTANCE DES PROGRAMMES EN SUNANT UNE DIRECTION NATURELLE 
En 1887, le directeur de l'enseignement primaire consacre une approche précise à la 
leçon de choses dans son Dictionnaire de pédagogie. Lorganisation pédagogique s'appuie 
sur un programme qui "règle mois par mois, avec beaucoup de sûreté, pour chaque matière 
d'enseignement, les principales questions à traiter. " Buisson préconise ainsi de "rattacher la 
leçon de choses, le dessin, la leçon de morale, les j eux et les chants, de manière que l'unité 
d'impression de ces diverses formes d'enseignement laisse une trace plus durable dans l'es­
prit et le cœur des enfants". "Régler enfin l'ordre des leçons par l'ordre même des saisons, 
afin que la nature nous fournisse les objets de ces leçons et que l'enfant contracte ainsi 
l'habitude d'observer, de comparer et de juger" . Le programme proposé- qui intègre la 
leçon de choses proprement dite, mais aussi dessins, chants et j eux en rapport avec les 
thèmes traités- se réduit ainsi à des plans sommaires, "où des mots rangés autour d'un 
mot principal sont autant de sujets pour des leçons d'ensemble et de détail . . .  ". Octobre, 
mois de la rentrée scolaire autrefois, ouvre ce programme. 
Leçons de choses 
La vendange. Vigne, raisin, vin; cuve, 
tonneau, bouteille, verre, bouchons, litre ; 
Bourgogne, Bordeaux, Champagne ; 
pommes, cidre, Normandie ; houblon, bière, 
Flandre, Alsace. 
Dessin 
Grappe de raisin, feuille de vigne, pressoir, 
cuve, tonneau, bouteille, verre, entonnoir, 
litre 
Chants et jeux 
L'AUTOMNE 
Un enfant. 
Ouvrez-moi, pan, pan, pan, 
Pan, pan, ouvrez-moi donc, 
Car j'apporte en passant, 
Des fleurs et du gazon. 
Le chœur 
Dis-nous donc, la belle. 
Comment l'on t'appelle ? 
L'enfant 
Je suis, enfants, 
L'automne aux raisins noirs et blancs. 
Le chœur 
Belle saison, du raisin, 
Entre dans notre ronde. 
Que la chaleur de ton vin, 
Réchauffe tout le monde. 
Tous 
Gué, chantons, gué, chantons, 
Dansons en toutes saisons. 
L'Éducation nouvelle de M. Delbrück, se série 
LE TONNELIER 
Nous venons, alors que l'automne 
A fait mûrir le doux raisin ; 
C'est nous qui fabriquons la tonne, 
Et la cuve où l'on fait le vin. 
Tonneau, foudre, barrique, 
Qu'on voit dans le cellier, 
Sortent de la boutique 
Du joyeux tonnelier. 
L'Éducation nouvelle, 4• série 
et 1 27 
En novembre, il s'agit de traiter le labourage et l'éclairage. Pour le premier, l'étude des outils 
agraires s'accompagne du dessin de la herse et du soc de charrue ; pour le second, l'enfant se penche 
sur la chandelle, la bougie, la lampe mais aussi le gaz, le phare et l'aurore boréale. Décembre voit 
l'absence de leçon portant sur les travaux de la terre ; hiver oblige. Le sujet du mois est le chauffage, 
qui permet d'aborder le froid, la neige, la glace et l'avalanche. rétude des Alpes, pays des patins et 
des traîneaux, voisine avec la Russie, le renne et la Laponie. Retour au quotidien de l'enfant avec le 
thermomètre, le poêle (élément constant du mobilier scolaire ancien), le bois et le charbon, les 
mines, les allumettes, puis le engelures, rhumes et brûlures ; l'incendie et les pompiers ; le foyer et 
la famille. La nouvelle année et l'habillement initialisent les leçons de choses de janvier. Les termes 
de la nouvelle année montrent la diversité des domaines concernés par la leçon qui va du mouve­
ment de la terre autour du soleil au chômage et à la caisse d'épargne en passant par les compliments 
et étrennes, la charité, l'orange, les marrons ... et par l'Afrique, l'Espagne et l'Italie. Le corps hu­
main et l'alimentation (février), l'habitation et les abeilles (mars) précèdent l'arrivée du printemps 
et le réveil de la nature : la végétation et les nids occupent avril. On prend soin de souligner les 
services que rendent les oiseaux aux hommes. Dans les campagnes, il s'agira de freiner les enfants 
dans leur envie de dénicher les œufs (même si dans la classe sont exposés plusieurs spécimen 
d'espèces différentes).« Vive l'eau, vive l'eau 1 Qui rafraîchit et rend propre/ ... 1 Et par l'homme 
utilisée 1 Fait tourner les moulins/ ... »En mai, le thème étudié est l'eau (ruisseau, rivière, fleuve, 
mer, marée, bains froids, natation ; en dessin, une baignoire) ; sont également au programme la 
pêche et le blanchissage (savon, propreté; l'hygiène constitue un thème important). L'adéquation 
aux travaux des jours est sensible en juin qui ouvre sur le monde de la ferme avec un savoureux 
énoncé : fenaison, cheval, âne, chien de berger, loup, mouton, porc, dindon, poule, oie, canard, 
pigeon ; laiterie, lait, beurre, fromage. Autrefois, juillet était mois d'école et le programme des 
leçons de choses portait alors sur l'orage et les fruits. Le mois d'août était présent avec la moisson 
(du blé au pâtissier, la leçon établissait la chaîne de transformation de la ressource première) et les 
vacances (routes ... ; cartes, orientation ... ; Christophe Colomb ; races d'hommes, la patrie, le 
monde) ; de même septembre avec la chasse (le gibier, les prédateurs à côté des fusils, ftlets et autres 
pièges) et de la fête du village (qui, du feu d'artifice à la poudre aborde ensuite la guerre ... ). 
Au fil de ce voyage à travers les saisons, le programme s'adapte étroitement aux conditions 
"environnementales", climatiques notamment. Le corps humain ou l'habitation sont réservés à 
la période de sommeil de la nature. Les associations judicieuses des "objets" au sein des sujets 
d'étude, les ponts jetés entre l'observation en classe (au travers de la petite collection d'objets 
rassemblés dans le "musée scolaire", meuble-vitrine situé dans la salle de classe) et celle "hors les 
murs" possible sur le chemin de l'école ou lors de la promenade scolaire montre la volonté du 
programme d'évoluer dans le "milieu". Il traite ainsi de l'air, de l'eau (dans ses rapports avec le 
milieu dont elle modifie les propriétés), de la lumière (depuis la lumière dont l'homme, comme 
la plante, a besoin et qui modifie les phénomènes de la vie ... jusqu'à l'éclairage) ou de la terre 
(dont le sol qui, s'il subit des modifications, au même titre que l'air et les eaux, est susceptible de 
jouer sur la qualité du milieu), du climat, de la maison, de maladies ou de professions. 
La volonté affirmée est notamment de communiquer que les propriétés d'un milieu, les carac­
téristiques d'un environnement résultent d'une foule d'éléments. Ferdinand Buisson l'avait bien 
compris, affirmant qu'il est "assez difficile d'apprécier séparément la valeur" de ces éléments. 
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